
réservations

Cabanes

Cabane des Gorges – réservations :	 Josiane Gafner Didier, 077 522 68 46
	 cabane.gorges@cas-prevotoise.ch
Les lundis et vendredis, dès 17h30, la cabane est ouverte à tous les membres pour partager un moment 
de convivialité.
Bibliothèque de section sur rendez-vous : Georges von Arx, 032 493 20 14 ou 079 630 33 06.

Rochette
032 492 10 22

Tourtemagne
027 932 14 55
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Fredy Tscherrig, gardien 
027 934 34 84 

info@turtmannhuette.ch 
www.turtmannhuette.ch

Jean-Pierre Grosjean
078 408 97 99 

rochette@cas-prevotoise.ch

Délai rédactionnel : le dernier jour du mois

Présidence : Arlette Rossé, rue de la Golatte 4, 2738 Court
032 497 91 43, 079 429 36 47, president@cas-prevotoise.ch

Gestion des membres : Eléonore Girardin, rue Aimé-Charpilloz 13A, 2735 Bévilard
079 759 27 31, membres@cas-prevotoise.ch

Site internet : Lucien Gigon, rue du Cornat 15, 2822 Courroux
079 472 18 20, internet@cas-prevotoise.ch – www.cas-prevotoise.ch

Bulletin : Michèle Giorgianni, rue des Tilleuls 5, 2710 Tavannes
077 480 07 22, bulletin@cas-prevotoise.ch

Imprimeur : Imprimerie Juillerat Chervet SA, rue de la Clé 7, 2610 St-Imier
032 942 39 10, info@ijc.ch - www.ijc.ch

Coordonnées bancaires : Banque Cantonale Bernoise SA, 3011 Berne
CH55 0079 0042 3180 3734 7
Club Alpin Suisse – Section Prévôtoise, 2735 Malleray
Compte CCP de la banque 30-106-9

Photos de couverture : Pascal Bourquin

N° 9 – septembre 2021

Gardiennages à la Rochette

Prochain rendez-vous de section
Comité de section, mercredi 27 octobre, à 19h15, au restaurant La Place, Malleray.

Octobre
2-3 octobre	 Jean-Pierre Grojean	 078 408 97 99 
9-10 octobre	 Libre		
16-17 octobre	 Philippe Choffat	 079 250 38 29
23-24 octobre	 Libre	
30-31 octobre	 Claudine Minder	 032 499 90 22
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Mot de la présidente

Hello les clubistes,

Vive l’été, vite dit, bien dit, mais voilà il 
est où l’été, pas de chance pour cette 
année, peut-être qu’il va se déclencher 
en octobre ? Et, si ça continue, nos 
skieurs vont pouvoir glisser au mois de 
juillet prochain ! Génial, nos chefs de 
courses hiver vont être ravis !

Décidément tout part à l’envers dans 
bientôt toutes les situations ! Enfin, 
soyons contents d’avoir la tête sur les 
épaules et de continuer notre chemin 
comme si de rien n’était et en restant 
positifs !

Notre section se porte bien et nous 
espérons pouvoir organiser notre 
assemblée générale comme prévu le 11 

décembre à Moutier ? Pour autant que 
ce sacré COVID nous foute la paix ! (c’est 
peut-être lui que l’on devrait vacciner 
comme ça on serait tranquille), voilà une 
idée à transmettre à nos autorités, ah ! 
ah !

Bon, j’arrête de dire des bêtises et sur ces 
mots, car je n’ai pas grand-chose d’autre 
à vous communiquer, je vous envoie, 
chers clubistes, en souriant, mes amicales 
salutations.

Arlette Rossé 

Procès-verbal

Présidente : Arlette Rossé
Secrétaire : Élisabeth Berger

Comité de section du 25 août 2021
Cabane des Gorges

L’assemblée est ouverte à 19h15 à la 
cabane des Gorges devant 20 membres 
présents. 7 personnes se sont excusées.

1.	 Salutations et bienvenue

Arlette Rossé, présidente de la section,  

souhaite la bienvenue et est contente de 
retrouver tout le monde en forme. Michel 
Rihs, président du groupe Moutier, prend 
à son tour la parole pour souhaiter la 
bienvenue aux membres présents.
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2.	 Le dernier procès-verbal de la séance 
du 16 juin 2021, paru dans le bulletin du 
mois de juillet 2021, est accepté à 
l’unanimité, avec remerciements à la 
rédactrice Élisabeth Berger.

3.	 Correspondances

Arlette a participé dernièrement à 
l’assemblée des présidents romands. Elle 
nous informe que le nombre de membres 
a augmenté au cours de la dernière année 
et que les comptes se portent également 
bien. Cette hausse peut en partie être 
expliquée par la situation COVID et les 
présidents espèrent que la tendance se 
maintiendra tout de même dans les 
prochaines années.

4.	 Mutations

Gestion des membres

Éléonore Girardin, la préposée aux 
membres, s’étant excusée, c’est Arlette 
qui annonce les mutations suivantes :

Admissions
Thierry Lachat, groupe Tramelan  ; Fabien 
Schär, jeunesse ; Djamila Bartlomé, 
Reconvilier ; Marion Prongué, groupe 
Tramelan ; Mégane Cagnon, Moutier ; 
Stéfanie Rey Brugger, Bévilard ; Frédéric 
Brugger, Bévilard ; Manon Brugger, 
jeunesse ; Lyne Brugger, jeunesse ; Amélie 
Brugger, jeunesse.

Démissions
Marie-France Radigois, groupe Malleray-
Bévilard ; Larissa Müller, groupe Moutier.

Ces admissions et démissions sont 
acceptées à l’unanimité par une levée de 
mains.

5.	 Préposés

Récit des courses
Comme annoncé lors du dernier comité, 
la section a connu une excellente saison 

hivernale et Philippe Gosteli en profite 
pour présenter un diaporama contenant 
des photos de différentes courses 
pendant que Claude Rossé en fait le récit. 
Philippe Gosteli prend à son tour la parole 
pour présenter quelques images des 
courses d’été qui ont eu lieu jusqu’à 
présent. Le cours d’initiation à l’alpinisme 
a encore une fois cette année rencontré 
un grand succès et Philippe en profite 
pour remercier Sven Kummer pour son 
aide en tant qu’accompagnateur pendant 
les différents volets.

Activités et formations

C’est avec plaisir que Philippe nous 
informe que différents membres bien 
investis dans la section souhaitent 
poursuivre leurs formations respectives 
de chef de course. Raphaël Liechti et 
Claire-Lise Donzé poursuivent donc leur 
formation de chef de course d’été tandis 
que Mélanie Krebs entamera la formation 
pour devenir cheffe de course d’hiver. Un 
grand merci à ces membres pour leur 
implication auprès de la section.

Cabane de la Rochette

Comme annoncé lors du dernier comité, 
le sol du dortoir devait être changé pour 
cause d’odeurs et cela a été fait au courant 
de l’été. Des infiltrations d’eau ont été 
découvertes dans les WC, Jean-Pierre 
Grosjean doit contacter des artisans pour 
voir quels travaux devront être réalisés. Il 
termine en expliquant que la cabane a 
connu un bon été jusqu’à présent, mais 
déplore le manque de participants aux 
évènements organisés par la cabane, 
comme la fête du 1er août ou la fête des 
familles.

Annonces

Nicole Antille, la préposée aux annonces, 
distribue aux différents groupes les 
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annonces pour la prochaine année.

6.	 Divers 

Pour rappel, le cours de sauvetage aura 
lieu les 2 et 3 octobre prochain et il est 
encore possible de s’inscrire auprès de la 
colonne de secours.

L’assemblée générale annuelle aura lieu 
le samedi 11 décembre prochain à 

Chantemerle. Les détails paraîtront 
bientôt dans le bulletin.

Arlette termine en remerciant les 
membres pour leur présence et rappelle 
que le prochain comité de section aura 
lieu le 27 octobre au restaurant de 
La Place à Malleray.

La séance est close à 20h40.

Félicitations
Félicitations à notre très actif chef de course Raphaël Liechti. Il vient d’obtenir sa 
qualification de chef de course d’été 2 après avoir suivi un cours d’une semaine fin 
juin, début juillet de cette année.

Un grand merci à lui de poursuivre sa formation, de prendre du temps pour se former 
et de mettre à disposition de notre section et de ses membres ses nouvelles 
compétences.

Merci pour ton engagement !

Philippe Gosteli, responsable des 
activités

Cabane La Rochette
Les volontaires pour les gardiennages 
futurs ont libre choix des dates.

Les personnes qui désirent prendre un 
gardiennage sont les bienvenues et 
voudront bien s’adresser à 
Jean-Pierre Grosjean, 078 408 97 99 ou 
rochette@cas-prevotoise.ch.

Les fins de semaine suivantes sont 
actuellement libres.

En novembre:	 20-21, 27-28.

En décembre :	 11-12, 18-19, 24-26 
(Noël), 31-2 (Nouvel An).

Merci d’avance à toutes les bonnes 
volontés de s’investir pour la bonne 
marche de notre cabane.
Il est rappelé que pour les VTT électriques, 
des chargeurs rapides Bosch sont à 
disposition à notre cabane.
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Courses à venir

Rencontre des seniors à la Rochette	 di 3 octobre
Rendez-vous des participants à 10h à la cabane Rochette. Comme de coutume, il sera 
procédé :

– à la rétrospective de l’année écoulée,

– à l’établissement du programme de l’année prochaine,

dans une ambiance clubistique très conviviale.

Après l’assemblée, l’apéritif offert par la section sera suivi d’un repas concocté par 
Jean-Pierre Grosjean, soit un ragoût de boeuf, purée de pommes de terre, dessert, à 
un prix imbattable.

Inscriptions jusqu’au mercredi 29 septembre auprès du chef de course : 
André Knuchel, 032 492 14 02.

Course surprise, groupe Cornet	 di 10 octobre
Voir sous La vie des groupes.

Sentiers insolites	 sa 16 octobre

Rendez-vous à Tavannes, sur le parc Aldi, à 6h.
Nous nous rendrons dans la vallée de l’... entre lac et ciel !
Pour cette journée insolite de 5h30 à 6h30 heures de marche, une dose de physique 
sera bienvenue.

Difficulté :	 T3 à T4 pour les passages les plus aériens, rien de bien méchant.
Matériel :	 bons souliers de montagne, bâtons, pique-nique et boissons.

Inscriptions jusqu’au mercredi 13 octobre en ligne ou auprès du chef de course : 
Claude Rossé, 078 633 86 75.

Val d’Aoste	 du sa 23 et di 24 octobre

Renseignements auprès du chef de course : Yann Feusier, 078 710 03 27.

Comité de section	 me 27 octobre

Comité de section, mercredi 27 octobre, à 19h15, au restaurant de La Place, à Malleray.

Renseignements auprès du chef de course : Nicolas Vez, 079 625 74 89.

Cours de sauvetage et sécurité	 du sa 2 au di 3 octobre
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Convention régissant l’escalade au Schilt, 
un long cheminement pour un 
dénouement heureux

Mars 2020, tout le monde est confiné… 
enfin presque. Les falaises jurassiennes 
sont prises d’assaut par des grimpeurs 
avides de grand air. Et une météo 
exceptionnellement clémente invite 
encore plus aux activités à l’extérieur.

Le téléphone sonne : « T’as vu ? Un 
panneau interdisant l’escalade au Schilt a 
été posé sur les panneaux officiels. De 
plus, des grimpeurs se sont vus refoulés 
sur le chemin d’accès… » Il y a de 
l’électricité dans l’air. Il semble que les 
échanges entre grimpeurs et 
ornithologues à l’approche du site n’ont 
pas été très cordiaux.

Effectivement, me rendant rapidement 
sur place, je constate que l’affichage mis 
en place suite à la convention de 2003 
n’est pas respecté. D’autant plus que 
l’avis, contrairement avec ce qui avait été 
conclu entre les propriétaires, les 
Bourgeoisies de Bienne et Sonceboz et 
les sections locales du Club alpin suisse 
(Bienne, Chasseral, Pierre-Pertuis et 
Prévôtoise), sous l’égide de l’entreprise 
Vigier, le tout officialisé par la commune 
de Sonceboz-Sombeval, ne respectait 
absolument pas les termes et l’esprit de 
l’accord négocié à l’époque. Convention 
qui avait été, à son entrée en fonction, 
considérée comme exemplaire par le CAS 
et les divers utilisateurs. À aucun 
moment, le mot « interdiction » n’y 
apparaît !

Et paf… « Prière de ne pas utiliser les 
falaises principales… » mais d’où ce 
panneau tombe-t-il ?

Les informations arrivent au compte-
gouttes, mais ce qui est sûr, c’est qu’un 
couple de faucons pèlerins élève des 
poussins dans la zone de falaise principale 
non réglementée. Il a fait son nid à 
l’aplomb d’une voie et les poussins 
risquent de paniquer si des grimpeurs 
passent trop près. Heureusement tout se 
termine bien et les oisillons pourront 
prendre leur envol et augmenter la 
population de ces oiseaux fascinants.

Début juillet 2020, par mail adressé à 
tous les signataires de la convention de 
2003, la direction de la cimenterie Vigier 
propose une mise à jour et un 
renouvellement de ce document devenu 
obsolète à leurs yeux. Une réunion est 
fixée au 7 septembre 2020 dans les 
locaux de la cimenterie. Afin de préparer 
au mieux cette séance capitale, tous les 
acteurs liés à l’escalade locale et au CAS 
se retrouvent à Sonceboz le 2 septembre. 
Mme Lucie Wiget, représentante 
romande du CAS pour les problèmes liés 
à l’écologie, est aussi présente et nous 
sera d’une grande aide et d’un énorme 
soutien. Après un tour de table, un 
historique du vécu de chacun et un bilan 
de la situation, les objectifs pour les 
discussions  avec la Vigier sont fixés.

Nos remarques et revendications ne 
seront rapportées que par un intervenant 
du CAS. Il est choisi parmi les personnes 
présentes afin de garder un esprit de 
cohésion. Il sera aidé dans sa démarche 
par Mme Wiget. Il s’agira de rappeler que 
les grimpeurs sont aussi et avant tout des 
amoureux de la nature et que le bien-
être de cette dernière leur importe par-
dessus tout, que ce soit au niveau de la 
faune, de la flore et, comme cela avait 

Schilt
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été relevé pour la première fois dans la 
convention de 2003, de l’univers minéral. 
L’objectif principal est de pouvoir 
continuer de grimper dans cette 
magnifique région tout en gardant à 
l’esprit qu’il faut une gestion concertée 
quant à la cohabitation de tous les 
utilisateurs. Il s’est avéré indispensable 
d’ajouter à l’ancienne convention une 
gestion réactive et pragmatique liée à un 
consensus.

À la séance plénière du 7 septembre, 
composée majoritairement des mêmes 
personnes qu’en 2003, chacun exprime 
avec une grande sincérité son ressenti 
quant à la situation. M. Bassin, 
responsable écologique pour l’entreprise 
Vigier, nous informe officiellement du 
déroulement des faits. Tout est parti du 
retour du hibou grand-duc ! Heureuse 
nouvelle saluée unanimement ! Retour 
heureux pour la biodiversité, mais un 
peu moins pour le faucon pèlerin qui, de 
maître incontesté des airs du vallon de la 
Steiner devenait une proie potentielle…  
d’où son déménagement  et le début des 
problèmes…

Très rapidement, l’ensemble des 
membres présents abondent dans le 
sens des propositions du CAS et du 
respect de ce magnifique endroit de la 
chaîne du Chasseral. Il est relevé à la 
satisfaction de tous que jamais la 
cimenterie Vigier n’interdira l’escalade 
dans le secteur du Schilt ! Un groupe de 
travail est créé afin de fixer les modalités 
de gestion et de réactivité en cas de 
retour d’un oiseau protégé dans un 
secteur d’escalade. Le guide de montagne 
Nicolas Zambetti est d’accord de faire le 
relais et le conseiller technique pour la 
Commission écologique de l’entreprise 
Vigier. Parallèlement, une nouvelle 
convention est rédigée conformément 

aux accords et aux idées émis lors de la 
séance plénière. Il est d’ailleurs 
remarquable de constater qu’une seule 
séance réunissant toutes les parties 
impliquées  a été nécessaire pour générer 
un consensus.

La suite a été un long échange de mails 
toujours constructifs pour régler des 
problèmes de rédaction, de termes 
adéquats, de procédures et de virgules. 
Un panneau déjà utilisé par le CAS dans 
le canton de Soleure a été remanié pour 
correspondre à nos critères. Panneau qui 
serait apposé sur le ou les sites d’escalade 
afin d’informer les grimpeurs de la 
présence d’oiseaux dignes de protection. 

La nouvelle convention concernant la 
gestion de l’escalade a été signée à la 
satisfaction de tous pour être finalement 
officialisée par les autorités communales 
de Sonceboz-Sombeval le 9 mars 2021.

Les grimpeurs intéressés par une virée au 
Schilt pourront se renseigner sur le site 
du CAS, dans le topo officiel du CAS (Jura 
bernois), sur les panneaux plantés aux 
entrées et au pied des voies du secteur 
concerné. Le site du CAS sera 
constamment mis à jour en fonction de 
l’évolution de la situation sur le terrain. Il 
est impératif que chacun respecte les 
panneaux en place !

Et la nature dans tout ça… elle a repris 
ses droits… Le hibou grand-duc élève 
tranquillement sa progéniture et le 
faucon pèlerin, jugeant peut-être la 
cohabitation avec son ennemi juré un 
peu risquée, a préféré aller faire son nid 
ailleurs avant de servir de plat de 
résistance aux bébés hiboux.

Philippe Gosteli
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SCHILT, face Sud, Südwand 

 

 
Site de nidification d’oiseaux rupestres, 
prière de ne pas utiliser la zone rouge indiquée jusqu'au 30 juin.
Nistplatz felsbrütender Vögel,
Bitte rot markierte Zone nicht begehen bis am 30. Juni. 
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Tourtemagne
Chemin rive droite du bassin de rétention du barrage

Profitant de deux jours ensoleillés malgré la météo défavorable, tous les membres de 
la commission de la cabane Tourtemagne, ainsi que quelques conjoints, étaient en 
action au niveau du barrage les 30 et 31 juillet derniers. Le but des travaux était la 
réfection du chemin pédestre suivant la rive droite du bassin de rétention. À la suite 
des importantes quantités d’eau qui s’écoulent des différentes sources, le chemin 
s’est, au cours de ces dernières années, fortement détérioré et le passage n’est plus 
possible sans faire un bon bain de pieds. L’eau arrivant en dessus des mollets ! En 
plus, les ruisseaux ont pris de la largeur et sur une centaine de mètres le passage est 
complètement inondé. D’entente avec l’office du tourisme et le gardien, il a été décidé 
de recanaliser une partie des ruisseaux et de poser une quinzaine de gabions à pierres 
pour permettre le passage des endroits critiques.

Donc, c’est chaussé de hautes bottes et muni de pioches, pics, pelles… que tout le 
monde a œuvré deux jours pour que ce sentier soit à nouveau praticable.

Merci à tous et toutes pour votre dévouement et disponibilité.

3k vertical Vallée de Tourtemagne au sommet du Barrhorn (25km/3000m de montée)

Sous l’impulsion de Swiss Peaks et de l’office du tourisme de la vallée de Tourtemagne, 
la première édition de la course pédestre « 3k vertical » a eu lieu le 15 août dernier. 
Il s’agissait pour les 105 participants, répartis en deux catégories (coureurs et 
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populaires), de partir de l’église du village de Tourtemagne et de rejoindre le sommet 
du Barrhorn en passant par différents points de contrôle et de ravitaillement. Appelée 
en renfort par notre gardien, une délégation de la commission de cabane bien 
accompagnée s’est occupée du point de ravitaillement situé à la cabane. C’était le 
dernier ravitaillement avant le sommet et le premier en redescendant ! Dès 6h du 
matin, la cuisine était en mouvement, thé, café, bouillon, eau, coca, pain, saucisse, 
fromage, chocolat, fruits… devaient être préparés. Et vers 6h30, petit vent de panique, 
car les premiers populaires partis à 5h étaient déjà passés à Oberems ! Donc il fallait 
mettre les gaz, déjeuner pour toute l’équipe et départ de Patrice et Frédy pour le 
Gässi afin d’assurer, si nécessaire, la sécurité des participants. Pour les dames, c’était 
la préparation du stand et pour tout le monde l’attente dans le froid du matin.

Peu avant 9h, les premiers « populaires » arrivent à la cabane pour se ravitailler et 
échanger quelques mots… ce qui ne sera pas le cas des cracs qui ne veulent pas 
perdre de temps. Le premier d’entre eux, parti à 8h passera en coup de vent à la 
cabane à 10h08 !

À noter que le meilleur temps a été réalisé par Cédric Mariéthoz (1973) en 3h07 !

Merci à toutes ces aides sans qui une telle course ne pourrait avoir lieu et quelle belle 
publicité pour notre cabane et pour la région.
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Cornet	 Yves Diacon

Samedi 28 août  : la météo annonçait 
un temps assez beau sur l’ensemble de 
la Suisse à l’exception de notre région… 
La course du groupe devant se dérouler 
dans la région du lac des Quatre-Cantons, 
tout semblerait OK pour les membres 
d’un groupe normalement constitué… 
sauf que la tradition au niveau de la 
course du groupe Cornet veut qu’il y 
ait de la pluie. Il ne restait donc au chef 
de course qu’une solution  : oublier le 
lac des Quatre-Cantons et proposer 
une course dans la région. L’honneur 
était sauf : à 16 heures une petite pluie 
s’est installée pendant 5 minutes à la 
grande joie des 8 participant-e-s qui ont 
sorti illico leurs parapluies. Avant cet 
épisode humide tant attendu la joyeuse 
cohorte avait avalé le sentier « Balmer », 
les pâturages menant au sommet du 
Graitery, non sans avoir fait un détour 
sur la faux somment (se tromper est 
aussi une composante des courses du 
groupe Cornet) et le steak-salade-gratin-
jus de raisin fermenté-café maison de 
l’Oberdörferberg. Merci à l’organisateur 

Denis et à la caisse du groupe pour son 
soutien liquide (dans les 2 sens du terme). 
En conclusion : une journée parfaite pour 
chacun-e, même pour le participant qui 

s’est levé à 5 heures du matin pour ne 
pas rater un rendez-vous fixé en dernière 
minute à 10h15…

Date à retenir  : l’assemblée du groupe 
aura lieu le samedi 23 octobre à 17h, 
non pas à la Montagne de Plagne, 
mais au restaurant du Raimeux de 
Crémines. Selon la tradition, une marche 
aboutissant au lieu de l’assemblée 
débutera à 13h30 (rendez-vous sur la 
place de l’école de Crémines). Inscriptions 
pour la marche et/ou le repas chez 

Yves Diacon (032 481 28 86, 
079 936 81 86, 
yvesdiacon@hotmail.com) 
jusqu’au vendredi 15 octobre.
La course-surprise de la 
section Prévôtoise
Date : dimanche 10 octobre
Rendez-vous  : sur le parc 
derrière la patinoire de 
Moutier à 8h30.
Prendre avec soi : pique-nique 

pour le repas de midi + gourde pleine et 
petits encas.
Matériel  : souliers de marche et bâtons 
bienvenus.

La vie des groupes



12

Quelques petits indices  : temps de 
marche sans les pauses : 4h45 / distance : 
14km / dénivellation ascendante : 880m 
(première partie : sentier assez raide 
après un échauffement plus tranquille de 

35 minutes).
Inscriptions pour la course surprise chez 
Yves Diacon (032 481 28 86, 079 936 81 
86, yvesdiacon@hotmail.com) jusqu’au 
vendredi 1er octobre.

Court	 Arlette Rossé

Bonjour à tous,
Une « bonne nouvelle », lors du comité 
de section du mercredi 25 août dernier, 
Nicole s’est fait un plaisir de me remettre 
les annonces pour le groupe.
Étant donné que notre groupe est encore 
valide jusqu’à la prochaine AG, où il sera 
définitivement radié, il nous incombe 

encore cette année de nous en occuper.
Alors, je lance un appel à des volontaires 
pour m’aider, car je ne vais pas courir 
pour ces annonces toute seule ! J’espère 
pouvoir compter sur vous et vous en 
remercie par avance.
Dans l’attente de vos nouvelles, je vous 
envoie à tous, mes amicales salutations.

Malleray	 Thierry Grossenbacher

Assemblée générale du groupe Malleray-
Bévilard.
Tous les membres sont invités à participer 
à l’assemblée générale le samedi 16 
octobre, à 17 heures (apéritif dès 16h), à 
la cabane Rochette sur Montoz.

Ordre du jour :
1.	 Souhaits de bienvenue.
2.	 Présentation de l’ordre du jour.
3.	 Lecture du PV de l’AG du 17 octobre 

2020.
4.	 Mutations.
5.	 Rapports annuels :
	 a)	 du président ;
	 b)	 du chef des courses ;
	 c)	 du préposé à la cabane Rochette.
6.	 Comptes 2021 :
	 a)	 présentation ;
	 b)	 rapport des vérificateurs ;

	 c)	 approbation.
7.	 Budget 2022.
8.	 Avenir des groupes au sein de la 

section.
9.	 Activités 2022.
10.	 Nouveaux membres jubilaires.
11.	 Divers et imprévus.

À l’issue des débats un repas sera 
servi par la boucherie Krebs. Menu : 
filets mignons de porc, sauce aux 
champignons, riz, légumes. Inscriptions 
pour le souper auprès du secrétaire 
Pierre Wirz, 079 194 35 62 ou 
wirzpierre@bluewin.ch jusqu’au mardi 
12 octobre.
La tenue de cette assemblée générale est 
tributaire des conditions sanitaires liées 
à la pandémie du Covid-19.

Moutier	 Michel Rihs
Le groupe Moutier a eu le plaisir 
d’accueillir le comité de section à la 
cabane des Gorges. Merci à l’équipe de 
cabane pour l’organisation du souper.
Pour vos balades régionales, la cabane de 
la Rochette, atteignable depuis plusieurs 
itinéraires, est un but idéal.

Pensez-y pour vos prochaines sorties.
Le responsable de la cabane de la 
Rochette est à la recherche de nouveaux 
gardiens. Vous pouvez contacter Jean-
Pierre Grosjean, 078 408 97 99, il 
répondra à vos questions avant de tenter 
un gardiennage.
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Sorvilier	 Sylvia Hasler
Giessbachschlucht – 14 août

Neuf participants prirent part à la course 
d’un jour aux chutes de Giessbach 
organisée par Peggy et Otto.
Rendez-vous à 8h à la place de la 
Couronne à Sonceboz. Après de 
joyeux coups de coude en guise 
de salut, les chauffeurs et leurs 
accompagnant-e-s prirent la 
route direction Spiez où un arrêt 
café/croissants au bord du lac 
s’imposait. Endroit idéal pour se 
dégourdir les jambes et surtout 
admirer ce paysage magnifique.
Ceci fait, départ pour Iseltwald, 
lieu de départ de la course, retardée 
par un bouchon conséquent dû à des 
travaux… là, il fallait s’armer de patience ! 
La chaleur se faisait déjà sentir, mais 
heureux que le beau temps soit de la 
partie, les marcheurs que nous sommes 
prirent rapidement la direction du 
chemin pédestre, par le haut, direction 
Giessbach. Deux 
personnes qui ne 
marchaient pas avec 
nous (aïe genoux  !) 
restèrent «  en bas  » 
pour ensuite nous 
retrouver, au moyen 
du funi, à l’hôtel 
Giessbach.
Des coups d’œil à 
couper le souffle, 

une ambiance du tonnerre, un chemin 
vraiment sympa, le groupe trouva un 
coin à l’ombre pour le pique-nique de 

midi. Arrêt sur image pour 
admirer les chutes et 

l’hôtel du Giessbach 
où les boissons 

servies furent 
f o r t e m e n t 
appréciées.
Descente au 
d é b a r c a d è r e 
à pied ou en 
f u n i c u l a i r e , 

bateau jusqu’à 
Iseltwald pour 

retrouver nos 
voitures. Après avoir 

chargé tout ce petit monde, 
avec ou sans bois flotté… nous nous 
retrouvions tous à Büren an der Aare 
pour souper. Moment fort apprécié 
avec rires et déconnades, même les 

moustiques venaient 
écouter les witz du 
Fritz... !!
Retour chez soi dans 
la bonne humeur avec 
déjà l’envie d’une 
prochaine !
Merci aux 
organisateur/t r i ce 
pour nous avoir 
dégotté cette belle 
course !

Tramelan	 Charles Donzé

Malgré la fraîcheur, une douzaine de 
personnes ont participé à la rencontre 
de groupe à la place de pique-nique 
près de la Marnière. Comme d’habitude 
l’ambiance était joyeuse et amicale. Nous 
remercions chaleureusement André 
Gindrat pour les excellentes pâtisseries.

Peu de sujets étaient au programme, 
nous en avons profité pour relater les 
bons moments de la course de groupe 
au Lac de Salanfe et la Haute-Cime qui 
est pour plusieurs une magnifique et 
mémorable expérience.
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Le dimanche 24 octobre, Claire-Lise 
nous propose une marche facile. Nous 
partirons à pied de Pertuis pour nous 
rendre à la cabane du Mont d’Amin 
(CAS la Chaux-de-Fonds). Nous pourrons 
y admirer la célèbre collection de 
maquettes des cabanes du CAS datant de 
1908.
Rendez-vous à 8h30 au parking de la Clef 
aux Reussilles. Possibilité de se restaurer 
sur place pour ceux qui le désirent avec 
réservation. Cette course est ouverte à 
tous, vous pouvez inviter des amis.

Prochaine rencontre le 22 octobre à 
19h au restaurant du Guillaume Tell. Un 
repas sera organisé après la séance. Pour 
les marcheurs, rendez-vous à 18h15 au 
parking de la Clef aux Reussilles.

Rappel, si vous désirez faire un 
gardiennage vous devez vous inscrire sur 
le site de la section, rubrique Cabane de 
la Rochette.

Randonnée sur 2 jours à la cabane de 
Salanfe et Haute Cime, 14 et 15 août

Isabelle Vincenzi

Soleil et chaleur étaient pour une fois 
au rendez-vous lorsque les participants 
se sont retrouvés au Relais du Saint-
Bernard pour déguster un bon café, voire 
carrément petit-déjeuner. Les visages 
souriants d’un groupe très hétéroclite 
allant de 22 ans à 83 ans, sous les ailes 
bienveillantes et expérimentées de 
Claire-Lise et Charles Donzé, ont ensuite 
pris la direction de la montagne. C’est 
d’abord en voiture, puis à la force des 
mollets que les quatorze randonneurs se 
sont attaqués à la montée assez abrupte 
qui mène à la cabane de Salanfe. Nous 
nous arrêtons en chemin pour une pause 
de midi bien méritée, avant de reprendre 
le chemin qui nous mène à notre objectif, 
en bordure du barrage.

La chaleur présente aidant, une 
majorité se dégage très vite pour 
tenter une baignade alpine dans le lac. 

Le réchauffement climatique a une 
conséquence bien réelle : quasi toute la 
petite troupe effectue quelques brasses, 
dans une eau somme toute agréable et 
revigorante. Puis viennent les séquences 
photos indispensables, avec la Haute-
Cime en arrière-plan.

Quelques motivés partent ensuite à 
la découverte des anciennes mines 
d’arsenic et d’or, quelques 200m plus 
hauts, pour une magnifique randonnée 
découverte qui a duré tout de même 
deux bonnes heures. De retour à la 
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cabane, nous profitons tous ensemble 
d’un joyeux apéritif et d’un succulent 
repas.

Le dimanche, le groupe se scinde en 
deux parties : trois personnes restent aux 
alentours du lac et visitent également les 
anciennes mines.

1° Les onze autres prennent la direction 
de la Haute-Cime. Le temps est radieux et 
c’est d’un pas léger que nous traversons 
de jolis endroits bien escarpés, admirons 
une étagne et ses deux petits, un couple 
de gypaètes barbus, et atteignons le col 
de Susanfe. Un fort vent nous y accueille, 
qui nous bousculera jusqu’au sommet. 
Emmitouflés, nous reprenons la raide et 
caillouteuse ascension en direction de 
notre objectif. C’est une belle victoire 
pour certains d’arriver au col des 
Paresseux, un beau dépassement de 
soi. L’endroit est du coup rebaptisé «  le 
col des Valeureux  ». Quatre personnes 
choisissent finalement de s’y installer et 
d’attendre là que les autres terminent 
l’ascension et reviennent.

C’est d’un pas posé que nous 
entreprenons de redescendre cette 
pente glissante, agrémentée d’une mini 
pause en cours de route. Pas de temps 
à perdre, certains salivent déjà en 
imaginant une bonne glace au resto en 
guise de récompense.

Les retrouvailles de la totalité du groupe 

se font aux alentours des 14 heures. 
En pensées avec les absents forcés de 
cette sortie, Daniel, Catherine, Jean-
Claude et Yolande, une carte postale 
leur est envoyée. Et après ravitaillement, 
réhydratation et photos de groupe, 
l’équipe au complet s’en retourne en 
papotant gentiment, direction la vallée, 
cette fois-ci par la « route » d’accès.

Un grand merci à nos fabuleux 
organisateurs pour la gestion de ce 
magnifique week-end et pour la bonne 
humeur et la motivation de tous les 
participants.

2° Le dimanche tôt le matin, bien que 
n’étant pas au départ pour l’escalade du 
jour, nous avons assisté au départ des 
courageux décidés à escalader la Haute 
Cime.

C’est donc à 3 (André, Ulrich et Anne)
que nous partons à la découverte d’une 
ancienne mine d’arsenic située sur les 
hauteurs d’un versant du lac de Salanfe. 
De là-haut, nous avons même pu deviner 
les grimpeurs de la Haute Cime qui nous  
semblaient telles de minuscules fourmis 
sur les rochers. Arrivés vers la mine, l’état 
de celle-ci ne nous a pas permis de la 
visiter.
Nous avons terminé notre excursion 
autour du lac en début d’après-midi 
après une pause dîner sur la berge et 
c’est en buvant un verre sur la terrasse 
de l’auberge de Salanfe que nous avons 
attendu le retour de nos amis.
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Ils y ont participé
Initiation à l’alpinisme	 Philippe Gosteli

Un grand merci à tous et quel plaisir 
d’avoir partagé avec vous cette 
découverte de la montagne. Tout en 
souhaitant que cela ne soit que le début 
d’une longue et fructueuse activité. Mais 
laissons la plume aux participants :

Premier volet, 13 juin

Isabelle Vincenzi

L’été prend finalement ses quartiers et 
c’est par une radieuse matinée 
dominicale qu’un petit groupe de 14 
personnes se retrouve au siège du CAS 
Moutier pour faire connaissance et 
s’informer du déroulement de l’initiation 
à l’alpinisme.

Sous la conduite de Philippe Gosteli, les 
participants se présentent et font part de 
leurs motivations et objectifs respectifs. 
Le sourire est sur toutes les lèvres, les 
visages sont avenants, notre petite 
troupe comptant des participants allant 
de 14 ans à 60+, semble se composer de 
personnes très motivées et la suite du 
projet s’annonce sous les meilleurs 
augures.

Nous faisons donc connaissance de Sven 
Kummer, qui participe en tant que bras 
droit de Philippe pour nous encadrer. 
Avec les 2 cadettes du groupe, Léa et 
Sarah, la jeunesse est bien représentée. 
Le reste du groupe, à peine moins jeune 
compte quatre femmes (Roxane, Marion, 
Sylvie et Isabelle) et neuf hommes 
(Philippe, Lucien, Yanick, Jérôme, 
Philippe, Danilo, Sven et Lucien (absent 
au 1er volet)).

Les présentations faites, Philippe nous 
informe du déroulement des volets 2 et 3 
et nous organisons le matériel, les 

finances et les déplacements. Le volet 3 
subit un changement de lieu et se 
déroulera à nouveau à la cabane 
Tourtemagne, étant donné la difficulté 
actuelle de trouver des places dans les 
cabanes. La partie théorique close, nous 
prenons la direction des gorges de Court 
pour nous engager dans la deuxième 
partie du programme : une randonnée 
un peu technique sur le Graitery.

Crème solaire appliquée généreusement 
sur les parties visibles, lunettes de soleil 
sur le nez, couvert sur la tête et 
finalement chaussures neuves et 
étincelantes pour beaucoup aux pieds, 
sans oublier le sac à dos comportant un 
bon casse-croûte, la joyeuse troupe se 
met en mouvement pour attaquer la 
pente assez raide du Graitery. Les 
discussions vont bon train parmi les 
participants qui font connaissance. Le 
temps passe vite et nous nous retrouvons 
rapidement sur le petit replat à mi-
parcours pour une courte pause. La 
deuxième partie de l’ascension nous 
amène au magnifique point de vue 
surplombant les gorges de Court où nous 
tirons notre repas du sac. La beauté du 
décor et les 500m et quelques poussières 
de dénivelé nous ont bien ouvert 
l’appétit.
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Pas de bobos aux pieds signalés, nous 
poursuivons notre course direction les 
Ordons et admirons les circonvolutions 
des parapentistes. Nous nous engageons 
ensuite sur la charrière pour redescendre 
côté gorges de Court. Passage devant 
deux cavités dans la roche qui font débat 
quant à leur origine naturelle ou aidée 
par l’homme, puis nous continuons notre 
descente d’un pas sûr et traversons la 
Birse par la passerelle sous le pont 
routier. Nous arrivons sur les lieux où se 
déroule le cours de sauvetage, organisé 
par la section Prévôtoise, et Philippe 
nous fournit quelques explications sur 
les infrastructures en place. La fin de 
l’excursion approche et c’est avec des 
mines réjouies par la perspective du 
prochain week-end que nous prenons 
chacun le chemin du retour.

Un grand merci à Philippe pour toute 
l’organisation et son immense 
engagement, à Sven pour le soutien au 
chef et à tous les participants pour la très 
bonne ambiance installée tout au long 
de cette première journée.

Deuxième volet, 19 juin

Sarah Buchholzer 

Cette journée commence de bonne 
heure, les voitures se remplissent et 
nous voilà partis. En chemin nous 
avons embarqué sur un train 
pour passer à travers le tunnel 
du Lötschberg. Après 
quelques heures de route, 
le groupe fait une pause au 
café d’Unterems et se 
rassemble ensuite au 
parking. Nous nous sommes 
préparés, avons reçu des 
explications et sommes partis 
sous un soleil radieux. Nous 
sommes arrivés à la cabane de 

Tourtemagne vers 12h30 après environ 
2h30 de marche, durant lesquelles nous 
avons discuté et mieux appris à nous 
connaître. Après le repas et après avoir 
laissé une partie de nos affaires à la 
cabane, le groupe a fait une activité 
d’encordage sur les hauteurs de notre 
logis. Nous avons appris (ou réviser) 
certains nœuds comme les nœuds de 
huit et les prussiks et appris à faire une 
réserve de corde pour marcher encordés. 
Plus tard, tout le monde s’est entraîné à 
monter sur un rocher grâce aux prussiks 
et avec un système de pédale. C’était 
plus facile à dire qu’à faire, mais nous 
nous sommes bien amusés. En fin 
d’après-midi nous sommes descendus à 
la cabane pour l’apéro, où nous avons 
dégusté un délicieux assortiment de 
produits de la région, généreusement 
organisé par le patron de la cabane. 
Après le repas et les bavardages, tout le 
monde s’est couché vers 22 h.

Deuxième volet, 20 juin

Léa Kummer

Après une bonne nuit de sommeil à la 
cabane Tourtemagne nous prenons un 
solide déjeuner et nous nous mettons en 

route vers 8 
heures . 

To u s 
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d’excellente humeur malgré le temps 
humide, nous empruntons  un sentier à 
flanc de coteaux en direction du couloir. 
Au pied  de celui-ci nous franchissons 
deux névés pour pouvoir accéder au pied 
du chemin équipé d’un câble qui permet 
d’atteindre le sommet du couloir en 
toute sécurité. De là nous marchons 
encore une dizaine de minutes jusqu’à un 
replat où nous déposons les sacs et 
sortons le piolet pour rejoindre un petit 
névé en pente où nous apprenons à nous 
arrêter avec un piolet en cas de chute. 
Tout le monde s’amuse bien et teste 

différentes cascades comiques. C’est un 
exercice agréable et utile. Ensuite nous 
repartons vers le glacier qui est l’objectif 
du jour. Après 30 minutes de marche. 
Voici le moment fatidique où il nous faut 
enfiler les crampons et nous encorder 
pour monter sur le glacier. Après 
quelques petits pépins, nous nous 
mettons en route et progressons sur le 
glacier. Nous voilà à une cinquantaine de 
mètres de notre point de départ. La vue 
est magnifique et tout le monde est 
satisfait. On nous entraîne à retenir 
quelqu’un qui chute dans une crevasse. 
Mais rassurez-vous personne n’y a mis 
les pieds. Il nous suffisait de courir sur 
une vingtaine de mètres en contrebas sur 
le glacier et voilà le travail. Après la pause 
pique-nique, nous commençons la 

descente et nous trouvons de la glace 
pour nous entraîner à planter quelques 
vis. Puis nous redescendons tous 
ensemble jusqu’à la cabane par le même 
chemin. Une petite pause accompagnée 
d’une petite douceur avant la descente 
sous la pluie jusqu’au parking du pont de 
Säntum. Arrivés au parking, c’est la 
libération.  Nous pouvons enfin enlever 
nos chaussures et après un au revoir 
nous nous séparons pour prendre le 
chemin de la maison. Ce week-end était 
riche en connaissances et en 
enseignements. Toute l’équipe était 
satisfaite.

Troisième volet, 3 et 4 juillet

Danilo Rossi

Nous y voilà, dernier week-end de cette 
belle et magnifique aventure à la 
découverte de l’alpinisme.

Comme à chaque habitude, nous nous 
retrouvons à Oberems autour d’un café 
pour attendre que tout le monde soit là 
pour ensuite reprendre la route jusqu’au 
point de départ.

Arrivé au parking, chacun se prépare, en 
réfléchissant à ce qui est bien nécessaire 
de prendre, car nos sacs furent bien plus 
légers cette fois-ci. Ce qui était 
initialement prévu au programme 
(ascension du Brunegghorn) est reporté 
sur un autre sommet, météo oblige.

L’heure du départ a sonné, nous nous 
engageons sur le sentier en mode 
épicurien au son des moutons et brebis 
qui peuplent les abords du sentier.

Ensuite, nous nous retrouvons à 
surplomber un magnifique torrent 
(Turtmänna) sur un sentier, qui par 
endroit, est bien exposé.

Chemin faisant, nous rencontrons les 
employés de la cabane, en train de 
ravitailler, via le petit téléphérique, 
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comme ça nous avons pu nous rendre 
compte, comment cela se passait.

Comme l’appel de la faim se faisant 
grandissante pour certains, nous 
entamons le pique-nique.

La pluie ayant décidé de s’inviter parmi 
nous, tout le monde enfila ses Gore-Tex, 
puis départ pour la dernière ligne droite.

Arrivés à la cabane, nous déposons nos 
affaires, mettons à sécher ce qui était 
mouillé pour ensuite se réconforter 
autour d’une bonne tarte.

Un peu plus tard, nous passons en revue 
tout ce qui était nœuds, technique 
d’encordement, prussik tout ce qui est 
nécessaire à savoir pour l’alpinisme.

La fin de journée arriva, pour ensuite se 
retrouver autour d’un bon 
repas, comme on les aime, 
avec une bonne et 
chaleureuse ambiance, car 
ce jour-là, la cabane était 
bien pleine.

Et comme la fatigue 
s’installa, chacun finit par 
retrouver son dortoir.  

À 6h30, l’heure du réveil, 
chacun se lève à son rythme, 
les batteries bien rechargées 
pour ensuite passer au petit-déjeuner.

Ensuite, chacun allait remplir sa gourde 
du traditionnel ’’thé de marche’’ et puis 
s’habilla en se demandant si le nombre 
de couches d’habits allait suffire.

7h45, départ ! Nous entamons notre 
périple avec le cœur plein de joie et le 
soleil au rendez-vous, en direction du 
premier passage clé, le Gässi.

Chacun s’assurait au câble avec sa longe 
qu’il avait confectionnée, pour plus de 
sécurité.

Arrivé en haut, le baudrier n’était plus de 

rigueur et avec l’effort, la chaleur finit par 
se faire sentir.

Au fil du chemin, le sentier se fait un peu 
plus rare, car la neige était encore bien 
présente, ce qui n’a pas manqué à 
certains de se retrouver dans des 
situations un peu cocasses.

Le long des rochers calcaire, la vue 
époustouflante sur le Bruneggglatschär, 
le Bishorn et bien entendu le 
Brunegghorn, avant que des passages 
nuageux ne viennent boucher la vue.

Dans notre progression, certains 
passages se faisaient un peu plus délicats 
à cause des névés bien présents et pour 
certains, quelques difficultés physiques 
suite à l’effort déjà fourni, mais l’envie est 
plus forte, le sommet est à portée de 

vue.

Dans la dernière ligne droite, le pas se 
fait lent, sur de l’ardoise concassée et là, 
surgit la croix sommitale.

Chacun était fier de ce qu’il avait 
accompli, une première pour certains.

Puis ensuite, arriva la photo de groupe 
suivi d’une petite collation pour 
reprendre des forces, pendant que 
d’autres se prêtaient à quelques ’’selfies’’.

Puis, nous entamions la longue descente 
qui nous attendait, avec quelques légers 
flocons de neige qui virevoltaient au-
dessus de nos têtes.
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Un peu plus bas, l’heure du pique-nique 
a sonné, la température y était plus 
agréable et nous avons pu encore profiter 
de cette magnifique vue, pendant que les 
nuages étaient dissipés.

Ce fut le dernier arrêt jusqu’à la cabane.

En début d’après-midi, retour à 
la cabane, enfin ! Car la pluie 
commençait à battre son plein.

Avant le départ de la cabane, 
nous profitions, avec plaisir, 
d’une dernière tranche de 
gâteau.

Puis, nous entamions la 
descente par le ’’Sommerweg’’ 
sous la pluie, mais toujours 
dans la joie et la bonne humeur.

Et voilà, nous sommes de 
retour au parking, fiers de ce que nous 
avons accompli.

C’était la fin d’une aventure, mais le 
début d’une grande amitié et passion 
pour la montagne et aussi, pour tout ce 
qu’elle a  à nous offrir.

Arête Forbes, aiguille du Chardonnet, 26-27 juin	 Chantal Cano

Chef de course : Daniel Liechti.

Participants : Corine Liechti, Laurent 
Farine, Raphaël Chappuis, Chantal Cano.

Samedi matin, nous prenons la direction 
du village Le Tour, côté France où nous 
laisserons les voitures pour le week-end.

La montée commence par les installations 
et ensuite une jolie marche jusqu’au 
refuge Albert 1er.

Arrivés à la cabane, nous nous octroyons 
une pause et ensuite prenons nos 
quartiers. Étant donné qu’il est tôt, 
Daniel nous propose de revoir le 
mouflage et des exercices de sécurité. La 
proposition est accueillie avec 
enthousiasme par le groupe et c’est sans 
tarder que nous nous retrouvons dehors 
avec tout le matériel nécessaire.

Une bonne partie de l’après-midi se 
passe en s’exerçant au mouflage, à se 
remémorer les nœuds et en écoutant 
attentivement Daniel qui n’est pas avare 

d’explications et de bons conseils.

Quand les exercices se font à côté de la 
cabane, dans une ambiance détendue, 
en crocs et dès qu’il y a une hésitation, il 
y a toujours un camarade qui est prêt à 
aider, c’est clair que ça paraît assez 
facile… mais dans une situation réelle et 
stressante, il est clair que la donne 
change énormément. Merci Daniel 
d’avoir pris le temps pour cette répétition 
nécessaire.

La deuxième partie de l’après-midi se 
passe en faisant la sieste et de suite après 
le repas du soir, nous allons nous coucher, 
car la nuit va être courte et une longue 
journée nous attend.

Dimanche, diane à 2h, petit déjeuner et 
départ à 2h45.

Éclairés par nos lampes frontales, nous 
traversons le glacier du Tour et montons 
en direction de l’arête Forbes par un 
couloir très raide et assez expo. Nous 
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pouvons repérer devant nous quelques 
cordées qui ressemblent à des lucioles 
dans la nuit.

Arrivés en haut du couloir, nous nous 
attaquons à cette fameuse arête dont 
l’itinéraire suit son fil.

Le parcours est mixte et juste magnifique, 
très varié, mais 
assez technique. 
Nous longeons 
l’arête, sur du 
rocher, sur de la 
neige… Tantôt 
on monte avec 
quelques pas de 
grimpe un peu 
coriaces tout de 
même et tantôt 
on redescend en 
désescaladant… 
Là il faut rester 
concentré et bien mettre les pieds où il 
faut et, bien sûr, ne pas se préoccuper 
des cordées qui, parfois peuvent être un 
peu nerveuses… Arrivés au sommet, 
nous nous félicitons et ne traînons pas 
pour entamer la descente, qui est hyper 
technique.

Désescalade, rappels dont un mémorable 
de 60 mètres pour arriver en haut d’un 
couloir de neige de 45° facile. C’est en 
cordes tendues qui nous nous aventurons 
gentiment en assurant chaque pas sur 
cette périlleuse descente où la 
concentration est au maximum.

Et ça n’en finit pas… La raideur de la 
pente, les rimées à passer et la neige qui 
se ramollit au soleil.

Enfin un plat, les esprits se détendent et 
on se dirige contre la cabane, où on 
s’imaginait déjà sur la terrasse en 
mangeant un plat de rösti. Mais c’est 
sans compter la dernière difficulté, un 
passage de quelques mètres sur une 

pente de neige-glace.

Au passage de la première cordée, la 
neige cède sous mes pieds et c’est en 
mode luge sur les fesses que nous 
passons l’obstacle. Un peu secoués 
quand même nous reprenons rapidement 
nos esprits. Du coup Laurent et Corine 

qui nous suivent 
prennent toutes 
les précautions 
nécessaires pour 
dompter ce 
traître passage 
q u i 
apparemment a 
é g a l e m e n t 
donné du fil à 
retordre aux 
autres cordées.

Malheureusement les crampons de 
Raphaël lui ont joué un mauvais tour en 
restant enfoncés dans la neige lors de la 
chute et du coup, il ressent une douleur 
aiguë à la cheville qui l’empêche de 
marcher. Après quelques hésitations, 
nous décidons d’appeler la machine qui 
va venir le chercher.

Cet épisode nous a retardés et nous 
devons nous mettre en mode rapide 
pour terminer la descente jusqu’aux 
installations qui ferment à 16h45. Du 
coup, pas le temps pour un ravitaillement 
et nous dévalons la descente en serrant 
les dents en espérant être dans les 
temps. À 16h44 nous nous asseyons sur 
le télésiège, quel timing !

Arrivés aux voitures, Raphaël nous 
informe qu’il est à l’hôpital de Villeneuve 
où nous pouvons le récupérer en passant.

Merci à Daniel et à tous pour cette 
magnifique course et un prompt 
rétablissement à Raph.
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L’OJ aux Gastlosen, 3-4 juillet	 Mathilde

Et bien voilà, c’était mon dernier week-
end en tant qu’Ojienne aux Gastlosen. Le 
réveil fut matinal ce samedi matin, le 
rendez-vous fixé à 7h30 à Tavannes. Nous 
sommes arrivés dans le versant sud du 
massif en matinée et nous nous sommes 
directement lancés dans une voie, tandis 
que les plus jeunes faisaient des 
moulinettes en contrebas. Le plaisir du 
rock fut de courte durée, la pluie nous 
ayant bien rincés... ce qui a chamboulé 
un peu le programme, on ne l’attendait 
pas de sitôt ! Enfin bon, plan B : nous 
avons contourné le massif et avons 
marché jusqu’au Chalet du Soldat. Parties 
de Uno et de Trivial Poursuit se sont 
enchaînées en attendant impatiemment 
le souper. C’est à ce moment-là que nous 
avons pu expérimenter la générosité 
fribourgeoise en termes de repas : 
l’entrée aurait amplement suffi ! Le 
caporal...oups, le tenancier de la cabane 
nous a servi à manger tout en jouant le 
Ranz des vaches au cor des 
Alpes.

Nous sommes ensuite 
allés dormir et 
avons passé des 
nuits pour certains 
courtes et pour 
d’autres plus 
longues. Après un 
rapide petit-
déjeuner, nous avons 
marché vers le pied des 
moulinettes. Nous avons trouvé un 
petit coin sympa jusqu’à ce que la seule 
pierre que nous ne voulions pas toucher, 
la pierre d’achoppement, tombe du ciel… 
la pluie. Nous avons fait nos sacs et nous 
sommes redescendus. Je tiens à 
remercier Nicolas Zambetti et Florent 

Günter pour l’organisation, l’équipe pour 
leur enthousiasme. À l’année prochaine 
pour de nouvelles aventures verticales 
l’équipe !

Voici encore quelques retours des plus 
jeunes participants : « On est allé grimper 
aux Gastlosen. Au Chalet du Soldat, le 
gardien a joué du cor des Alpes et de la 
trompette. Le dimanche, on a pu un peu 
grimper avant la pluie, mais après on a 
dû aller dans un secteur trop difficile… 
Amandine (10 ans) »

« J’ai trouvé ce week-end vraiment super 
même avec la pluie. Le paysage était 
superbe, tout était vraiment bien 
organisé et la nourriture était très bonne. 
Renaud (12 ans) »

« J’ai beaucoup aimé ce week-end de 
grimpe. Le temps n’était pas très beau, 
mais on a quand même pu faire quelques 
moulinettes et une partie d’une voie. La 
nourriture était bonne, mais en grande 

quantité. Sacha (14 ans) »

« J’ai bien aimé ces 2 jours 
aux Gastlosen. J’ai pu 

découvrir plein de 
voies à faire et un 
rocher qui croche. 
À part le mauvais 
temps, nous avons 

pu faire quelques 
voies sur la face sud 

puis le lendemain nous 
avons grimpé sur la face 

nord dans le dévers ! Je remercie 
les accompagnants ! Maëlys (15 ans) »

« Le week-end aux Gastlosen a été une 
très belle expérience pour moi, en tant 
que première nuit dans une cabane de 
montagne et aussi comme première 
aventure dans les Préalpes fribourgeoises. 
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Utilisation du Méga Jul pour assurer 
les seconds, deux en l’occurence sur 
l’image, autobloquant.

Utilisation du Méga Jul pour assurer 
le premier de cordée, autobloquant.

Descente en rappel avec Méga Jul et 
prussik

L’équipe de l’OJ est vraiment superbe, 
l’ambiance est bonne et les 
accompagnants sont vraiment cool, 

encore merci à eux pour ce beau week-
end. Fabien (16 ans) »

La Bernina et Les Pälus, 10-12 juillet	 Daniel Liechti

Les participants : Daniel, Laurent, Charly, 
Corinne et Sylvie.

Nous avions rendez-vous à Tavannes et 
c’est avec deux voitures que nous nous 
rendons à Pontresina. Arrivés sur place, 
les occupants de la première voiture 
attendent 45min ceux de la deuxième 
voiture, qui étaient partis tout droit sur le 
San Bernardino. Puis c’est une calèche 
privée qui nous emmène dans le Val 
Roseg.

De là, nous montons à la Chamanna da 
Tchierva. Durant la montée, Sylvie est 
prise de migraines qui s’avéreront 
tenaces et ardentes et qui les feront 
renoncer, elle et Laurent, au sommet de 
la Bernina prévu le lendemain.

Comme annoncé au bulletin météo, il 
pleut de 2h à 4h du matin et donc nous 
reportons notre départ à 4h. Plus tard, 
mais encore de nuit, nous arrivons au col 
et sommes confrontés aux effets du 
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réchauffement climatique qui nous fait 
modifier notre itinéraire. Nous entamons 
l’arête par de l’escalade sur un rocher 
recouvert de nouvelle neige. Le 
Biancograt nous apparaît 
beau blanc, mais une 
fois engagés, le 
vent balaie toute 
cette belle neige 
nous faisant 
progresser en 
partie en glace 
sur l’arête. C’est à 
coup de petits 
breaks pour Charly 
que nous arrivons 
sur le Pizzo Bianco. 
Ensuite, c’est par un rocher 
couvert de nouvelle neige que nous 
atteignons le Piz Bernina. La descente en 
direction de la cabane Marco et Rosa se 
terminera par quelques rappels.

Après une bonne nuit bien méritée, nous 
partons à 6h en direction de la Bellavista 
que nous contournerons par le Nord. 
Nous montons au Piz Spinas par une 
arête rocheuse facile à escalader. Nous 
enchaînons les trois Palüs sur une arête 

neigeuse extrêmement effilée où le 
vent nous oblige parfois à nous 
accroupir un instant avant de pouvoir 

continuer. La descente par le glacier se 
fait dans de très bonnes conditions et 
c’est en peu de temps que nous 
arrivons à la station de la Diavolezza.

Ce fût une très belle course de haute-
montage. Merci à tous les participants.

Binntal, 28-30 juillet
28 juillet	 Norbert et Joseph

Neuf à partir de Moutier au train de 
6h52. Otto Habegger et André Huber 
comme chefs de course. Brigitte Cattin, 
André Jubin, Théo Grossenbach, Georges 
von Arx, Jean-Daniel Geiser, Norbert 
Champion et Joseph Rohrer. Armando 

Perrenoud nous rejoint à Bienne. Train 
jusqu’à Fiesch, puis, car postal jusqu’à Im 
Fäld. Après l’arrêt café, nous commençons 
la marche à 11h20. Nous arrivons à midi 
à la fromagerie de Schöne Biel où les 
employés nous permettent de nous 
abriter sous un auvent, ce que nous 
apprécions beaucoup, car il pleut fort. 
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Nous arrivons à la cabane à environ 16 
heures. Belle journée, commencée sous 
la pluie, mais la soirée est très agréable. 
Caroline a préparé un bon repas.

29 juillet	 Marc-Daniel

Après cette 1ère nuit en altitude (la 
Mittlenberghütte, construite en 1945, 
est située à 2393m d’altitude), un copieux 
petit-déjeuner s’impose.

À huit heures et demie, nous nous 
retrouvons tous devant la cabane, prêts à 

attaquer cette 2e journée. Le temps est 
superbe et le restera jusqu’au soir. 
L’endroit est magnifique. Nous apprécions 
la vue imprenable du Weisshorn aux 
Dents du Midi. En route ! Le sentier que 
nous empruntons, qui se fraie un passage 
dans les pierriers, est pentu, abrupt par 
endroits. Il est conseillé d’avoir le pied 

sûr par ici. Au bas de cette longue 
descente, nous sommes contents de 
retrouver un semblant de plat et des 
pâturages. Dans le Binntal, la flore alpine 

est très riche. Rhododendrons, 
anémones des Alpes, gentianes 
bleues (entre d’innombrables 
autres fleurs) agrémentent la 
région. Au cours de notre marche, 
quel plaisir d’apercevoir et de 
photographier plusieurs 
marmottes ! C’est vers dix heures et 
demie que nous atteignons la 
cabane du Binntal (2269m), fief des 
clubistes de Delémont. La bâtisse, 
remarquablement rénovée il y a 
quelques années, se trouve dans un 
cadre somptueux, tout au fond de la 

vallée de Binn, connue comme la « vallée 
des trésors cachés », des minéraux rares 
y ayant été trouvés. La cabane fut 
construite pendant la Seconde Guerre 
mondiale en tant que poste d’observation 
doté de 16 places pour les gardes-
frontière. Nous observons une pause à 
l’extérieur de la cabane et faisons 
connaissance de l’équipe de gardiennage. 
Présentement, ce sont des Laufonnais 
fort sympathiques qui effectuent ce 
travail.

Vers 11h, nous poursuivons notre marche 
en direction de l’Italie. Nous franchissons 
l’Albrunpass (2409m) vers midi. Aucun 
douanier à l’horizon ! Nous marchons 
encore un petit quart d’heure avant de 
trouver un bel endroit pour le pique-
nique. Dans le lointain, les lacs de 
l’immense Alpe Devero scintillent tels 
des miroirs. Paysages féériques à vous 
couper le souffle ! Il est tantôt l’heure 
d’effectuer le chemin inverse. C’est vers 
16h que nous retrouvons la cabane du 
Binntal. Suivront, dans l’ordre : prise des 
dortoirs, apéro (récompense des efforts 
fournis), souper, cartes pour certains, 
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discussions pour d’autres, sommeil 
réparateur…

Temps de marche : environ 5h, montée 
610m, descente 747m.

En un mot comme en cent : superbe 2e 

journée. Merci aux GO !

30 juillet	 Théo et André

Diane 6h puis départ à 
8h15 sur le sentier normal. 
Traversée du pont pour 
continuer sur la rive 
gauche. Arrivée au lac 
Halsesee où de magnifiques 
poissons ont fait la nique à 
un pêcheur du groupe sans 
canne. Même les alevins 
rigolaient en chantant la 
Truite de « Sc »Huber(t). 
Après la pause, descente 
jusqu’à Feld, 4 heures de 
marche. Au lieu d’attendre 

3 heures le départ du car postal, pédibus 
jusqu’à Binn. Arrêt au restaurant 
« Zur Brück ». Menu du jour : soupe de 
crème au fromage et pâtes à l’arrabiata, 
un peu trop corsées au goût de certains… 
Car postal et arrivée à Fiesch, retour à 
Moutier. Un dernier verre en équipe et… 
à la prochaine. Merci aux organisateurs 
pour cette chouette sortie. 

Vanil de l’Ecri et Pointe de Paray, 7 août	 Lucien et Brigitte

Départ matinal avancé à 5h15 depuis 
Tavannes. Petite visite de la région de 
Berne, particulièrement des bretelles 
d’autoroutes du Wankdorf aux alentours 
de 6h afin de récupérer le troisième 
larron de l’aventure du jour.

Arrivée à 7h45 à Grandvillard et départ. 

Claude, notre guide du jour, en vieux 
briscard, a décidé de changer le sens de 
la course en commençant par la Pointe 
de Paray.

Nous nous sommes donc élancés à 
travers la forêt jusqu’à « Les Tsavas », puis 
avons entamé la raide montée à travers 
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champs, accompagnés du bêlement des 
moutons et de l’admiration enthousiaste 
de la flore. Le PRT adopté (petit rythme 
tranquille) permet d’éviter les crampes 
et de réfréner quelques ardeurs. Une fois 
sur la crête menant des Rochers de 
St-Jacques à la Pointe de Paray, nous 
avons fait une pause et pu observer un 
aigle royal ! Puis nous avons continué sur 
un terrain mixte et relativement gras 
dans les parties herbeuses, mais surtout 
escarpé et très aérien !

Le temps d’une petite photo sommitale 
dans le brouillard qui commençait à nous 
envahir… puis c’était reparti le long de 
l’arête en direction du nord et du Vanil 
de l’Ecri. À mi-chemin sur un 
plateau verdoyant, nous avons 
profité de faire une pause 
pour avaler un demi-
sandwich et contempler 
le gris uniforme nous 
enveloppant. La montée 
sur le Vanil de l’Ecri nous 
a permis, lors d’une 
percée dans le brouillard, 
d’admirer brièvement la 
vallée de Château-d’Œx. 
Arrivés au sommet, le 
temps de photographier une 
nouvelle croix, et il était temps 
de repartir. Les capitaines du jour 
ont appliqué avec ferveur la devise « plus 
fort ensemble » dans la lecture régulière 
des cartes… Parvenus à l’intersection 

direction la vallée ou le Vanil Noir à une 
demi-heure, la tentation du sommet 
était grande… Mais la météo nous a 
convaincu d’entamer la descente casse-
pattes de 1400m. Une décision confirmée 
environ 10 mètres plus loin quand il a 
commencé à pleuvoir. Les habits de pluie 
enfilés, l’une de nous a néanmoins testé 
l’absence d’un pantalon protecteur 
étanche et découvert de nouvelles 
sensations les pieds dans l’eau… Les 
précipitations annoncées pour 13 heures 
devenant abondantes à 15h furent 
aussitôt diluviennes… Un bouquetin est 
passé à 2 mètres de nous, tranquille, pas 
même incommodé par la pluie. Sur le 
replat avant la cabane, une salamandre 
noire faisait la belle sur le sentier. Nous 
avons fait un arrêt à Bounavaux. Le 
cheminement agrémenté d’éclairs et de 
coups de tonnerre, nous avons amorcé la 
partie dans la forêt avant d’arriver sur la 
route, puis à la voiture. La course a duré 
7h30. L’avant-toit, large d’un demi-
mètre, d’une bergerie nous a permis de 
nous changer et d’enfiler du sec sous une 

brise fraîche et humide épargnant 
ainsi les sièges de notre 

carrosse. En prince Claude a 
même sorti son parapluie ! 
Un café et un bon dessert 
à Grandvillard nous ont 
réchauffé l’estomac et le 
cœur. Et comme on le dit 
chez nous : il n’a plu 
qu’une fois de 13h à 
20h30. La douche chaude 

fut plus que méritée. Mais 
l’esprit de groupe n’a 

jamais été entaché par les 
conditions maussades. Merci 

pour ce beau moment partagé ! 
On se réjouit déjà de la prochaine 

sortie avec notre guide éclairé !
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Bishorn, 14-15 août	 Mathilde Forster

Chef de course : Philippe Gosteli

Participants : Mathilde Forster, Sylvie 
Marmy, Lydia Mastrogiacomo, Elisabeth 
Exposito, Nadine Seckler, Mélanie Krebs, 
Carolyn Mallaun, Lucien Gigon, Lucien 
Widmer, Jérôme Buchholzer.

Un sommet, c’est une multitude de pas. 
Ils ne sont pas toujours faciles et varient 
en fonction des dénivelés, à savoir des 
petits et des grands. Nous étions donc 11 
à nous lancer dans cette ascension. La 
cabane de Tracuit est une cabane qui, 
pour 3 pas faits, recule de 5. Elle se fait 
admirer depuis loin, mais chaque colline 
en cache une autre. J’étais très heureuse 
d’y parvenir (et très rouge). Élisabeth 
nous a offert l’apéro pour son 
anniversaire, il me semble ne jamais 
avoir bu une bière dans un aussi beau 
décor. Après avoir soupé et être allé tôt 
au lit, le réveil a sonné à 5h ce dimanche. 
Le temps de déjeuner et de faire les sacs, 
nous sommes partis à 6 heures. Les 
crampons enfilés, les participants 

e n c o r d é s , 
l’ascension put 
enfin commencer. 
Il fallut tout 
d’abord traverser 
le glacier de 
To u r t e m a g n e 
sous le lever du 
soleil. Une fois le 
flanc de la 
m o n t a g n e 
atteint, nous 
commençâmes, 
petit pas par 

petit pas, à raccourcir la distance 
jusqu’au sommet. Les cordées se 
multipliaient à la queue leu leu sur une 
belle trace: nous étions des petites 

fourmis avec le même objectif. Et nous 
l’atteignîmes à 9h40, avec une superbe 
vue sur la vallée de Tourtemagne et le 
Weisshorn. Pour Élisabeth et moi, ce fut 
notre premier 4000m. Une fois les photos 
et les accolades faites, nous sommes 
redescendus, attaquant au final peut 
être la partie la plus dure.  La neige ayant 
un peu fondu, ce fut un jeu de 
concentration exiguë pour les pieds 
jusqu’à la cabane. Le temps de manger, 
nous avons repris notre descente 
jusqu’en bas. Tout le monde était fatigué 
et avait mal quelque part. En effet, la 
descente n’épargne personne. Merci à 
Philippe pour l’organisation et à tous 
pour les souvenirs que vous allez me 
laisser. Pour conclure, je dirai simplement 
que le Bishorn est une magnifique 
aventure.
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Haute route bernoise, 16-20 août	 Élisabeth et Lydia

Semaine de luxe, car nous avons Yann 
rien que pour nous. Pour commencer en 
beauté nous sommes nourries logées la 
veille à son domicile vu que nous étions 
déjà en Valais après avoir fini la course du 
Bishorn.

Lundi 16 août

À 7h, après quelques tartines de tresse, 
nous sommes allés prendre le train. 
Petits imprévus durant le trajet de Sierre 
à Grindelwald... Il manque une paire de 
lunettes, un demi-tarif et nous 
descendons à la mauvaise gare à 
Interlaken. Nous parcourons le trajet 
west-ost dans un « véhicule touristique 
improvisé ». La suite se déroule sans 
complications jusqu’au Jungfraujoch où 
nous inaugurons l’incroyable cabine de 
l’Eiger Express. 

Nous profitons de faire une petite visite 
touristique et d’admirer la vue 
spectaculaire depuis le Sphinx. Mais 
trêve de dénivelé facile, les choses 
sérieuses commencent !

Nous nous équipons pour gravir le Mönch 
(4107m), mais devons rebrousser chemin 
avant l’arête sommitale en raison de la 
dégradation de la météo. Nous allons 
nous mettre à l’abri à la Mönchjochhütte 
en espérant de meilleures conditions le 
lendemain.

Mardi 17 août

Réveil à 4h30. 
Hélas la météo 
reste capricieuse 
et très venteuse et 
nous patientons 
jusqu’à 6h30 au 
chaud à la cabane. 
Yann lance le 
départ au parfait 
timing, le soleil se 

lève et les nuages se dissipent gentiment ! 
Vu l’heure tardive, nous nous rendons au 
Louwihorn (3778m) à la place de la 
Jungfrau. Nous descendons via le 
Kranzbergfirn pour rejoindre 
Konkordiaplatz où nous faisons une halte 
bien méritée avant l’attaque des 
445 marches de la Konkordiahütte ! Une 
bonne bière, du soleil (qui ne nous 
quittera plus de la semaine !), une vue 
imprenable sur le carrefour de 5 glaciers 
si ce n’est plus, que demander de mieux ?

Mercredi 18 août

Grasse matinée, nous nous mettons en 
route à 6h45. Nous montons au 
Grünhornlücke où le grand Finsteraarhorn 
fait son apparition. Notre super guide 
nous trouve un endroit abrité du vent 
pour faire une pause. Il n’y a pas un bruit, 
quelle paix! 

Tentative de raccourci pour monter au 
Wyssnolen (3586m) par des pentes un 
poil plus raides, mais un verrou 
infranchissable nous barre le passage ! 
Pour redescendre à la 
Finsteraarhornhütte, c’est Lydia qui 
prend la tête du groupe. Une fois à la 
cabane elle nous offre l’apéritif pour ses 
38 bougies et en guise de cadeau un 
choucard lâche sa crotte juste sur elle !

Jeudi 19 août

Après une bonne 
nuit de sommeil, 
départ de la 
cabane à 5h50. 
Descente du 
Fieschergletscher 
pour ensuite 
monter au 
V o r d e r e s 
G a l m i h o r n 
(3507m). Nous 
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avons opté pour l’arête rocheuse. Au 
sommet, vue panoramique sur les 
Mischabels, Matterhorn, les cimes 
uranaises et on en passe, nous avons 
même pu voir le Bishorn où nous 
crapahutions quelques jours avant et le 
Chasseral avec un peu beaucoup 
d’imagination ! Au moment de 
redescendre, nous ne résistons pas à la 
tentation de grimper un petit sommet 
rocheux annexe sans nom. Comme Yann 
termine les jeudis son service à midi, 
c’est Lydia qui nous ramène à la cabane 
et au moment où elle raconte bien aimer 
chercher son chemin entre les crevasses, 
elle se plante comme un clou pile 
dedans ! Nous sommes tout de même 
arrivés sains et saufs à la Oberaarjochhütte 
où nous avons pu prouver nos capacités 
en escalade.

Vendredi 20 août

Départ à 5h30, à jeun cette fois, pour 
aller voir le lever du soleil à l’Oberaarhorn 
(3630m). Nous avions la bouche bée et le 
souffle coupé. Retour à la cabane pour 
déjeuner et attaquer la descente, cette 
fois c’est Élisabeth qui prend la tête. Nous 

nous déséquipons au pied de l’Oberaarsee 
et longeons le lac jusqu’au barrage qui 
représente le terme de notre route.

Merci à Yann de nous avoir si bien guidées 
dans ces magnifiques Alpes bernoises. 
Nous avons profité d’excellentes 
conditions, fait le plein de soleil, bien ri 
et bien mangé ! 
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Chasseral, 19 août	 André Knuchel

19 personnes, dont des enfants de 
membres, des OJ, des membres et des 
parents accompagnants, quel beau 
mélange de participants. Escalade, 
randonnée et découverte de notre 
cabane ont été au menu de ce magnifique 
week-end. Merci à tous pour votre joie et 
votre bonne humeur. Merci à Mathilde et 

Jean-Pierre pour leur aide. Un gros merci 
aussi pour l’accueil que le staff de la 
cabane nous a réservé. Et sûrement à 
l’année prochaine si tout va bien.

Laissons aux participants les mots de la 
fin. L’entier de ce patchwork est sur le 
site de la section.

Nous, les 16 participant(e)s avons 
rendez-vous à 9h à la métairie des 
Plânes. Le ciel est couvert, la 
température est agréable.

Peu après le départ, nous 
sommes surpris par un 
troupeau de plusieurs 
dizaines de chamois. Quel 
émerveillement ! Nous 
poursuivons par le Pré aux 
Auges. Avant d’arriver à la 
métairie de Morat, nous 
observons deux marmottes 
sur le versant nord du Petit 
Chasseral.

Nous continuons en direction 
de la métairie du Milieu de Bienne, 
via la Neuve. C’est à cet endroit-là que 
deux brebis membres du CAS 
s’égarent, ce qui crée un 
profond désarroi parmi les 
randonneurs. Pour la petite 
histoire, ces clubistes arriveront 
à destination, soit au restaurant 
en auto-stop. En passant par la 
Petite Douanne, nous 
atteignons la métairie de 
Meuringue, où nos sommes 
bien accueillis et nous nous 
mettons à table. C’est avec un 
grand plaisir que nous 
retrouvons quatre Biennois que 

nous n’avions plus rencontrés depuis 
un certain temps. Après un 

excellent repas, nous reprenons 
notre randonnée, c’est-à-dire 

nous entamons notre retour 
par les Limes du Haut – les 
Limes Derrière. Haut dans 
le ciel, des aigles nous 
prouvent qu’ils sont bien 
installés dans la région.

Un peu plus tard, nous 
arrivons à nos voitures, 

soit au point de départ. 
C’est le moment de 

remercier l’organisateur 
Marc-Daniel Geiser, alias Dadi 

pour cette sortie et de mettre fin 
à cette belle journée dans nos 

montagnes.

Tourtemagne, 21-22 août	 Philippe Gosteli
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...ce fut une magnifique sortie, très 
conviviale. La partie escalade a été une 
très belle découverte dans du super 
rocher alpin… super week-end  
d’escalade, cadre magnifique et rochers 
excellents !… Aaah…Tourtemagne et ses 
montagnes, ses sentiers et ses rochers, 
ses randonneurs et ses grimpeurs, ses 
glaciers et ses pierriers, ses crachins du 
matin sans lendemain... et son génépi !  
Merci à Phil pour ces beaux souvenirs et 
merci à tous pour vos rires. À l’année 
prochaine ? Magnifique week-end ! 
L’endroit était superbe et les membres 
de CAS d’une grande gentillesse…

Ce plaisir naît d’un effort sans répit,
propre à nos montagnes en toute 

escapade.
Il ne reste qu’à aimer, juste après 

l’escalade,

le prompt réconfort des doux génépis.

… un week-end trop cool. Je n’ai qu’une 
envie, y retourner et donner rendez-vous 
au soleil… week-end magnifique, un 
paysage à couper le souffle avec des 
voies d’escalade splendides et une 
chaleureuse ambiance au sein du 
groupe… découverte d’une magnifique 
cabane entourée de nombreux jeux pour 
les grimpeurs et les randonneurs. Après 

nos différents efforts, sur la terrasse 
offrant une vue à couper le souffle 
sur les glaciers, nous avions une 
belle récompense en dégustant une 
fameuse Forêt noire… Tourtemagne, 
c’est avant tout un super rocher 
stratifié, une excellente Forêt noire 
réservée dès l’arrivée, et pour 
laquelle j’ai salivé tout l’après-midi, 
ainsi qu’un génépi fort apprécié 
après le souper. C’est aussi une 
sortie de club où l’on trouve tous les 
âges et c’est ce qui rend ces week-
ends-là incroyables… deux petites 

ondées, belle randonnée au Barrhorn. Le 
soleil était au rendez-vous au sommet, 
accompagné d’un vent glacial. Vue 
partiellement dégagée sur les Mischabel. 
Magnifique week-end 
intergénérationnel : 70 ans de différence 
entre le plus jeune et le plus âgé des 
participants… un enfant de membres, six 
OJ, deux non-membres, dix membres et 
des invités pour un anniversaire. Quel 
plaisir de pouvoir partager avec vous ce 
magnifique endroit en fond de vallée 
tout en pratiquant l’escalade et la 
randonnée, tout en dégustant une 
boisson bienvenue, une Forêt noire, un 
apéritif sur une magnifique terrasse. 
Merci à tous pour ces moments 
conviviaux…


